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PENSÉE ET COLLECTIF DANS LA MATÉRIALITÉ DE NOS

ÉCRITURES

ANTOINE FAUCHIÉ

MARGOT MELLET

MARCELLO VITALI-ROSATI

Nous proposons ici une rŽflexion sur la matŽrialitŽ de lÕŽcrit-
ure et son r™le dans la constitution du sens en nous ap-
puyant notamment sur les observations issues dÕun atelier

dÕŽcriture collaborative organisŽ dans le cadre du congr•s annuel de
lÕAssociation Canadienne de LittŽrature ComparŽe/Canadian Com-
parative Literature Association (ACLC/CCLA). We propose here a re-
flection on the materiality of writing and its role in the constitution
of meaning, based in particular on observations from a collaborative
writing w orkshop organised as part of the annual conference of the
Canadian Comparative Literature Association/Association Canadi-
enne de LittŽrature ComparŽe (CCLA/ACLC).

En rŽponse ˆ un billet de blogue o• Marcello essayait dÕexpliquer
lÕimportance des formats et des outils dÕŽcriture, un coll•gue twit-
tait : ÇNan mais lis le texteÉ Caricature de geekerie. Le genre qui
passe son temps ˆ bidouiller LaTex au lieu de bosser. È×.

Il est intŽressant dÕanalyser le point de vue qui est au fondement
dÕune telle rŽaction, car il reprŽsente une pensŽe fortement enracinŽe
dans notre culture.

On pourrait dire quÕune telle idŽe se situe dans la continuitŽ dÕune
certaine interprŽtation de la fameuse critique platonicienne de lÕŽcri-
ture, dŽveloppŽe dans lePh•dre. La position de Platon ˆ ce sujet a



ŽtŽ le centre de plusieurs dŽbats Ðque lÕon pense au texte de Derrida
qui montre toute la complexitŽ et les enjeux des ambigu•tŽs cachŽes
dans le texte du philosophe grec. Si on lit Platon au premier degrŽ, on
identifie une opposition entre lÕidŽalitŽ de la pensŽe et lÕimpuretŽ de
son inscription matŽrielle: dÕune part il y a ce qui compte vraiment,
les contenus, les idŽes, dont lÕexpression la plus pure est lelogos; de
lÕautre, lÕinscription matŽrielle de ces idŽes qui reprŽsente une forme
de dŽchŽance. La puretŽ supŽrieure de la pensŽe se transforme en un
produit dŽrivŽ, b‰tard, imparfait car incarnŽ: lÕŽcriture.

LÕopposition entre pensŽe et Žcriture est une des dŽclinaisons Ðpeut-
•tr e la plus reprŽsentative Ð de lÕopposition entre forme et mati•re
o• cette derni•re est toujours une manifestation limitŽe et imparfaite
de la premi•re. Elle Žmerge par ailleurs de mani•re forte dans les
rapports entre genres masculin et fŽminin et on la retrouve aussi
chez Aristote: une forme masculine et une mati•re fŽminine. CÕest
le sperme Ðprincipe formel de vieÐ qui se Çnourrit È de la mati•re
fŽminine pour sÕincarner Ðdans la thŽorie de la gŽnŽration aristotŽli-
cienne, notammentÖ.

Une anecdote porphyrienne exemplifie clairement cette idŽologie:
dans laVie de Plotin, Porphyre raconte que Plotin Žcrivait sesƒn-
nŽadespendant quÕil faisait autre chose; il parlait, il sÕoccupait
dÕautres affaires et en m•me temps, il inscrivait sur un support la
pensŽe complexe quÕil avait dŽjˆ dŽveloppŽe.
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C’est qu’une fois qu’il avait écrit, il ne pouvait pas retoucher
ni même relire ce qu’il avait fait, parce que la faiblesse de sa
vue lui rendait toute lecture fort pénible. Le caractère de son
écriture n’était pas beau. Il ne séparait pas les mots et fai-
sait très peu d’attention à l’orthographe : il n’était occupé que
des idées. Il fut continuellement jusqu’à sa mort dans cette
habitude, ce qui était pour nous tous un sujet d’étonnement.
Lorsqu’il avait fini de composer quelque chose dans sa tète, et
qu’ensuite il écrivait ce qu’il avait médité, il semblait qu’il copiât
un livre. En conversant et en discutant, il ne se laissait pas dis-
traire de l’objet de ses pensées, en sorte qu’il pouvait à la fois
satisfaire aux besoins de l’entretien et poursuivre la méditation
du sujet qui l’occupait. Lorsque son interlocuteur s’en allait, il
ne relisait pas ce qu’il avait écrit avant la conversation (c’était
pour ménager sa vue, comme nous l’avons déjà dit) ; il repre-
nait la suite de sa composition comme si la conversation n’eût
mis aucun intervalle à son application. 3

Le geste dÕinscrire sa pensŽe sur un support est trivial, il nÕa en
soi aucune importance et donc aucune dignitŽ particuli•re. CÕest un
travail manuel, qui pourrait finalement •tre dŽlŽguŽ ˆ un individu
sans aucune compŽtence, qui se limite ˆ retranscrire, mŽcaniquement
ce qui a ŽtŽ dŽjˆ ŽlaborŽ. Pour citer dÕautres conversations qui ont
eu lieu autour du fameux billet de blog de Marcello, plusieurs col-
l•gues Ðtoujours des hommesÐ soulignaient que le travail de mise
en forme et de balisage des contenus devrait •tr e laissŽ ˆ ÇunesecrŽ-
taire È. LÕhomme supŽrieur pense et crŽe le contenu. La femme, mŽ-
caniquement, inscrit ce contenu dans un support en rŽalisant ainsi
un travail trivial, neutre et inintŽressant. Les femmes qui sont selon
Aristote du c™tŽ de la mati•re, se retrouvent logiquement dans lÕop-
position entre pensŽe et Žcriture, du c™tŽ de lÕŽcriture.
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Lorque lÕŽcriture devient informatique, on retrouve encore la m•me
opposition et la m•me hiŽrarchisation. Et en effet, la m•me idŽologie
a fortement conditionnŽ les dŽbuts de lÕinformatique. Comme le
montre Isabelle Collet:

[..] tant que l’informatique était perçue comme un métier tech-
nique du tertiaire, les femmes ont pu y entrer relativement
nombreuses. Mais avec la généralisation du micro-ordinateur,
le modèle du hacker se diffuse auprès du public. Ce modèle,
culturellement familier aux garçons, possiblement désirable,
activant les fantasmes de pouvoir dans lesquels les garçons
sont éduqués, est devenu hostile aux filles. Elles désertent
alors les études d’informatique. Collet

Encore une fois, les t‰ches ÇtechniquesÈ ÐlÕinscription matŽrielleÐ
sont laissŽes aux femmes et, une fois quÕon commence ˆ reconnaitre
une valeur ÇintellectuelleÈ, symbolique Ðet donc immatŽrielleÐ,
les hommes prennent leur place. Melissa Terras a aussi parlŽ de ce
phŽnom•ne en analysant le r™le des femmes dans le fameux labora-
toire du P•re BusaÏ .

LÕidŽologie dualiste qui voit une sŽparation nette entre forme et
mati•re a donc une histoire longue et elle a ŽtŽ lÕobjet de plusieurs
analyses et critiques Ðdont celle de Derrida est une des plus connue.
Cependant elle nÕa jamais vraiment ŽtŽ dŽpassŽe. Elle est toujours l,̂
et peut-•tre aussi dans les travaux de ceux qui ont le plus essayŽ de
la critiquer. Derrida lui-m•me finit par remplacer le concept de logos
par une idŽe assez immatŽrielle dÕŽcriture et de texte Ðque lÕon pense
ˆ ses considŽrations sur le fait quÕun texte ÇnÕest pas un livre È.

LÕintŽr•t renouvelŽ pour la matŽrialitŽ semble promettre des pistes
diffŽrentes. Le mouvement qui a ŽtŽ dŽfini comme Çnouveau matŽri-
alismeÈ peut •tre compris dans ce sens: des auteures comme Karen
Barad, par exemple, associent leur approche fŽministe avec une nou-
velle comprŽhension de la fonction ontologique de la mati•re
(Barad). ÇMatter mattersÈ devient ainsi un bon slogan pour com-
prendre les enjeux du rŽalisme agentiel de cette philosophe.
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Figure 1 : Les hommes regardent (�
�� μ�� )…

Ë partir de ces considŽrations, il semble de plus en plus urgent de
penser la matŽrialitŽ. En particulier, dans le domaine de la littŽrature,
il est fondamental de se pencher sur lÕŽcriture en tant que matŽrialitŽ.
Au lieu quÕopposer pensŽe et incarnation matŽrielle de cette pensŽe,
il est indispensable de partir de lÕidŽe quÕil nÕy a pas de pensŽe im-
matŽrielle, ou mieux que la pensŽe nÕest que cette matŽrialitŽ.

Pour les Žtudes littŽraires il devient ainsi nŽcessaire de penser littŽra-
ture et mŽdia ensemble. Il nÕy a pas dÕune part la littŽrature et de
lÕautre les supports ou les mŽdias o• elle sÕinscrit; la littŽrature est
toujours inscrite, la littŽrature nÕest quÕune inscription. La pensŽe lit-
tŽraire et surtout la thŽorie littŽraire Žmergent dans leurs inscriptions
matrielles.

Ce qui pense est lÕinscription: que cela soit un ensemble de formats,
de protocoles, de r•gles syntaxiques, dÕoutils et dÕalgorithmes, lÕin-
scription estla pensŽe.
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Figure 2 : Les femmes inscrivent

Parler de littŽrature signifie donc parler de cette inscription, faire de
la littŽrature signifie performer cette inscription. Au lieu de parler
de ÇlittŽrature et mŽdia È il faudrait assumer lÕaffirmation selon
laquelle Çla littŽrature est mŽdia È o• le mot ÇmŽdia È renvoie ˆ la
matŽrialitŽ des multiples inscriptions scripturales.

Cette inscription est aussi le lieu possible dÕŽmergence dÕune indi-
viduation : ce que notre texte souhaite, cÕest que cette Žmergence in-
dividuante nÕait pas comme rŽsultat unindividu mais plut™t un col-
lectif. Et cÕest notamment cette question de lÕinscription concr•te du
collectif que nous avons souhaitŽ performer, mettre en pratique dans
le cadre dÕun exercice dÕŽcriture collaborative qui rassemblait des
chercheuráeás intŽressŽáeás par les rapports entre littŽrature et mŽdia.
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PRÉSENTATION DE L’ATELIER

Dans le cadre du congr•s annuel de lÕAssociation Canadienne
de LittŽrature ComparŽe/Canadian Comparative Literature
Association (ACLC/CCLA), un atelier dÕŽcriture collabora-

tive a ŽtŽ organisŽ, aboutissement dÕune rŽflexion animŽe notam-
ment par les chercheuráeás du groupe de rechercheComparative Ma-
terialities: Media, Literature, Theory / MatŽrialitŽs comparatives: mŽ-
dias, littŽrature et thŽorie. Ce groupe rŽunissait plusieurs
chercheuráeás anglophones et francophones dont Brent Ryan Bel-
lamy, Lai-Tze Fan, Antoine FauchiŽ, Jeanne Mathieu-Lessard, Margot
Mellet, Markus Reisenleitner, Joshua Synenko, Monique Tschofen, et
Marcello Vitali-Rosati. Tout au long de lÕannŽe, le groupe a cherchŽ ˆ
produire une rŽflexion collective pour prŽsenter, comprendre et
Žtudier les diffŽrentes matŽrialitŽs de lÕŽcriture et pour rŽpondre ˆ la
question de recherche suivante:

Comment « faire » de la littérature comparée en s’intéressant
à la matérialité des textes ainsi qu’à la communication elle-
même, en considérant le support, les moyens, les plateformes
et les interfaces ?

Apr•s une sŽrie de prŽsentations autour dÕoutils, de mŽthodes et de
pratiques dÕŽcriture numŽrique ouverte ÐprŽsentations qui se sont
dŽroulŽes ˆ distance entre ÖØÖØ et ÖØÖ×Ð, nous avons organisŽ un
atelier dÕŽcriture collaborative numŽrique pour approfondir notre
rŽflexion sur lÕŽcriture comme espace commun et la mettre ˆ lÕessai.
Cette proposition dÕatelier sÕinscrit en continuitŽ de la rŽflexion prin-
cipale et proposait dÕinvestir les outils et les rŽflexions sur lÕŽcriture
numŽrique de mani•re concr•te. Lors dÕune session de Ô heures, in-
cluant des temps de discussions, il sÕagissait pour les chercheuráeás
prŽsentáeás de rŽpondre en synchrone ˆ plusieurs questions docu-
mentŽes dans unpadpartagŽ Ðun padŽtant une interface dÕŽcriture
en ligne permettant dÕŽcrire ˆ plusieurs de fa•on simultanŽe. Ce que
nous avons dŽsignŽ comme une performance dÕŽcriture collaborative
numŽrique avait pour but de suivre le processus de constitution et
dÕinscription matŽrielle dÕun savoir commun, de garder trace des dif-
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fŽrentes dynamiques dÕŽcriture qui le composent, dÕobserver lÕŽmer-
gence du collectif dans un mŽdia dÕŽcriture.

La premi•re question ˆ laquelle nous avons ŽtŽ confrontŽáeás en tant
quÕorganisateuráriceás de lÕatelier Žtait la suivante: quelle structure
de lÕŽv•nement prŽvoir afin de guider lÕŽcriture collaborative sans
la dŽterminer et donc la dŽnaturer ? Comment prŽvoir des espaces
dÕŽcriture suffisamment ouverts pour Žchapper ˆ notre organisa-
tion ?

En amont de lÕatelier, la documentation autour du principe de lÕŽcri-
ture collaborative et autour de lÕoutil choisi pour lÕatelier a ŽtŽ
partagŽe avec les participantáeásÎ . Cette documentation prŽsentait
notamment les Ô espaces dÕŽcritures qui portaient lÕexercice:

×. le pad: un espace dÕŽcriture collaborative, en lÕoccurrence lÕoutil
FramapadÍ mis ˆ disposition par Framasoft;

Ö. la vidŽo : la rencontre en vidŽoconfŽrence avec la plateforme Jit-
si ;

Ô. le chat: un canal de discussion instantanŽe avec la m•me plate-
forme Jitsi.

LÕoutil Framapad a ŽtŽ choisi pour lÕatelier parce quÕil permet de
visualiser les diffŽrentes couches dÕŽcriture au fil des versions.
Plusieurs aspects de ce service ont aussi comptŽ dans la rŽception
et la prise en main par les chercheuráeás de diffŽrentes littŽracies:
la coloration du texte, la non agnostie en terme de balisage (les
chercheuráeás pouvaient Žcrire en texte riche, sans besoin de
sÕadapter ˆ un langage de balisage lŽger comme Markdown), etc. Ils
et elles pouvaient Žgalement Žcrire dans la langue de leur choix et in-
tervenir selon la pratique qui leur convenait le mieux: ajout de con-
tenus externes, rŽponse ou rŽaction ˆ dÕautres Žcritures, correction,
dŽtournement dÕŽcriture etc.

Nous souhaitons ici prŽsenter les questionnements et rŽflexions qui
ont ŽmergŽs lors de lÕatelier.
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INVESTIR LES ESPACES D’ÉCRITURE

Ë la suite de lÕatelier, nous pouvons remarquer que les dif-
fŽrents espaces dÕŽcriture ont ŽtŽ investis de diverses fa•ons.
Le pad, lÕoutil dÕŽcriture collectif et simultanŽ, se prŽsentait

comme un espace ˆ part, indŽpendant de la visioconfŽrence et de lÕes-
pace de discussion instantanŽe (tous les deux disponibles via la plate-
forme Jitsi). Il reprŽsente tout dÕabord une inscription plus visible:
nous retrouvons lÕesprit de la page m•me sÕil sÕagit dÕune page sans
limite rŽelle, qui sÕallonge et se dŽroule au fur et ˆ mesure que nous
Žcrivons dessus. Ensuite cÕest un outil uniquement destinŽ ˆ lÕŽcrit-
ure, dans lequel nous pouvons retrouver des pratiques propres aux
traitements de texte ou aux Žditeurs de texte sŽmantique. Aller dans
le pad, cÕest rŽaliser une dŽmarche dÕinscription, il sÕagit dÕun geste
spŽcifique, plus formalisŽ que le flux vidŽo ou les Žchanges via un
canal de discussion. CÕest dŽjˆ entrer dans un espace collaboratif et
participer ˆ le dŽfinir concr•tement. Si la visioconfŽrence est princi-
palement pour les discussions et la prise de parole, lepadse prŽsente
davantage comme monolithique et formel, proposant une inscription
plus pŽrenne, le chat invitant ˆ des Žchanges plus spontanŽs et
ŽphŽm•res en ce sens. Lepadcorrespond clairement ˆ des pratiques
dŽjˆ instituŽes au sein des communautŽs universitaires Ñ dont le be-
soin a augmentŽ apr•s la pandŽmie de COVID-×Æ.

Pour prŽciser cette distinction entre diffŽrents espaces dÕŽcriture, le
pad Ðpeut-•tre ˆ la diffŽrence duchat et de la visioconfŽrence qui
sÕapparentent davantage ˆ des lieux de communicationÐ semble per-
mettre dÕŽcrireau sens de formaliser la pensŽe et non de la discuter.
Cette diffŽrence implique aussi la possibilitŽ degarder une trace vis-
ible de la rŽflexion qui confirme la rŽalitŽ matŽrielle de lÕŽcriture
dans le mŽdia. Cette typologie des espaces ouvre une rŽflexion sur la
linŽaritŽ de nos Žcritures. En effet dans le pad il est possible de jouer
avec une contrainte temporelle dans la structure du document Ðsoit
dŽplacer un bloc en haut de page ou ajouter une phrase nÕimporte
o• Ð, contrairement au canal de discussion instantanŽe dans lequel
les messages se superposent sans possibilitŽ de modifier lÕagence-
ment des blocs de texte et donc des idŽes. Cette possible modular-
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itŽ de lÕespace dÕŽcriture commun, sa potentielle rŽinscriptibilitŽ a
posŽ question pour les participantáeás pour qui lÕŽcriture est intime-
ment liŽe ˆ la question de la propriŽtŽ intellectuelle. Savoir que nÕim-
porte qui (possŽdant le lien du pad) peut venir ajouterdu texte dans
notre rŽflexion, ou m•memodifier ousupprimernos propos, peut •tre
quelque peu dŽstabiblisant. Cette inquiŽtude sÕancre dans la prise
de conscience que nos Žcritures individuelles nÕexistent pas hors
de leur inscription concr•te, et que cette inscription, dans le cadre
de lÕatelier, rel•ve du collectif et est alors nŽgociŽ continuellement
par lui. Il sÕav•re au final Ðdž peut-•tre ˆ nos conditionnements
acadŽmiquesÐ que peu de blocs ou de lignes ont finalement ŽtŽ ef-
facŽes ou rŽinscrites. Lˆ transpara”t certainement notre culture de
lÕŽcrit trop immobile ou assagie dans lÕexpŽrimentation. CÕest notam-
ment ce fait de ne pas oser rŽinscrire oubouleverserune Žcriture ex-
istante dont nous ne serions pas lÕorigine (ou le ÇpropriŽtaire È) qui
a ŽtŽ ˆ la cause dÕune dynamique dÕajouts continus et dÕun ensemble
final de donnŽes extr•mement fourni. En revanche des phrases ont
ŽtŽ rŽguli•rement ajoutŽes, parfois au centre de blocs de texte, pour
rŽagir ou demander des complŽments, au sein du dŽroulement dÕune
pensŽe.

Il est apparu Žgalement surprenant pour les participantáeás que cet
espace fonctionne sur un principe de pŽremption: bien que la ques-
tion de la pŽrennitŽ des Žchanges apparaisse moins se poser pour
les produits de visioconfŽrence et de chat Ðpourtant dÕautant plus
concernŽs par lÕŽphŽmŽritŽÐ, lepadŽtait investi dÕune apprŽhension
peut-•tre dÕusage vis-ˆ-vis de sa propre disparition. Chaque phrase,
chaque mot, chaque lettre peut •tre suprimŽe, et nous courrons alors
le risque de perdre la trace dÕune pensŽe en train de se constituer ou
dÕune pensŽe Žtablie, le processus dÕun collectif en train de se rŽalis-
er dans des pratiques dÕŽcriture en cours. Ë cette prŽcaritŽ de lÕŽcri-
ture sÕajoute celle de lÕespace des Žcritures en tant que tel puisque le
pad a lui aussi une date de pŽremption. En effet, il est supprimŽ si
demeurŽ inactif Ðsoit non ŽditŽÐ pendant plus de ÔÍÎ jours. Il est
cependant possible pour tous les participantáeás dÕexporter le docu-
ment en plusieurs formats, de copier-coller le contenu sur un autre
espace, ou dÕŽditer son contenu avant la date de fin de conservation
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pour relancer le dŽcompte. Cette contrainte du dŽlai avant suppres-
sion va en fait ˆ lÕencontre de lÕidŽe que lÕespace de lÕŽcriture et lÕes-
pace de lÕarchive sont rŽunis en une m•me infrastructure. Le pad util-
isŽ pour lÕatelier ne pourra pas •tre un espace dÕarchivage des Žcrit-
ures collaboratives.

LepadutilisŽ pour cet atelier dispose dÕun syst•me de versionnement
qui conserve chaque Žtat du texte. Chaque frappe est enregistrŽe
non pas comme seule inscription, mais comme une inscription dans
le temps avec lÕidentification de qui la dŽclenchŽe. Ainsi ce sont
×Ö ÎÔ× Žtats du texte qui sont sauvegardŽs, et qui sÕaccumulent ˆ
chaque ajout, modification ou suppression. Cette fonctionnalitŽ pro-
posŽe avec cet outil dÕŽcriture reprŽsente deux apports : un enreg-
istrement de chaque inscription, ce qui signifie quÕune portion sup-
primŽe peut •tre retrouvŽe en naviguant dans lÕhistorique; une visu-
alisation nouvelle du texte, qui devient un flux lorsquÕon le consid•re
dans sa dimension temporelle et non plus comme seul rŽsultat final.
Cet historique constituait une dimension importante du dŽroulement
de lÕatelier: il est possible de parcourir ces diffŽrents Žtats du texte,
de visualiser les modifications et interventions diverses. Ces Žtats
reprŽsentent une masse de donnŽes quÕil est difficile dÕapprŽhender,
des outils sont nŽcessaires pour prendre la mesure de ce flux qui nÕest
plus seulement un texte finalisŽ mais une mati•re ˆ penser travail-
lŽe, repensŽe ˆ maintes reprises. LÕinterface joue un r™le dŽterminant
pour apprŽhender une nouvelle matŽrialisation du texteÌ . La diver-
sitŽ de ces appropriations des espaces de lÕatelier a certainement par-
ticipŽ ˆ la diversitŽ des formes dÕŽcriture qui fondent, chacunes ˆ dif-
fŽrent niveaux, un dispositif de collaboration.

ÉCRITURES QUI COLLABORENT

Pour conserver un espace dÕŽchappement de lÕŽcriture collabo-
rative, nous nÕavons pas fourni de directives de rŽdaction
strictes aux participantáeás, ils avaient donc la possibilitŽ de

proposer et de dŽfinir leur participation au pad collaboratif. Nous
avons apprŽhendŽ lÕidŽe dÕŽchappement comme un espace de libre
cours de lÕŽcriture, afin que la dimension collaborative de lÕexercice
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puisse se dŽcider selon chaque individu et selon la synergie du
groupe des participantáeás. Cela signifie que chaque action Žtait par
dŽfautaffranchie, cÕest-ˆ-dire que ces actions ne sont pas dictŽes par
des r•gles prŽŽtablies autres que les expŽriences passŽes des collabo-
rateurs et leur apprentissage en temps rŽel.

Plusieurs types dÕinteractions peuvent donc •tre distinguŽes et, sans
en faire une typologie officielle, nous nous sommes posŽs la question
suivante: quÕest ce qui rel•ve de lÕŽcriture collaborative et quÕest
ce qui nÕen est pas, qui y Žchappe, mais qui prend part ˆ la dy-
namique dÕŽcriture collaborative ? Ë ce stade nous pouvons lister ces
formes de participation qui sont constitutives dÕune Žcriture collab-
orative sans •tre identifiŽes comme telles puisque ne relevant pas
de lÕinscription ou de la discussion scientifique ˆ proprement par-
ler : les divers mŽtadiscours sur lÕatelier en lui-m•me tels que des dis-
cussions dans la messagerie instantanŽe ou les rŽfŽrences explicites
au fonctionnement du pad; les moments dÕŽchanges informels et
de sociabilisation autour de lÕapprŽhension de ce nouvel espace lors
des dŽbuts de lÕatelier; les demandes dÕassistance pour apprendre ˆ
utiliser les fonctionnalitŽs offertes par les outils et interfaces, etc. La
question qui se pose est celle de la reconnaissance de ce discours
dans la constitution de lÕŽcriture collaborative. Pour reprendre lÕex-
pression Çenvironnement-support È (Merzeau), il nous appara”t que
ces interventions, si elles ne rel•vent pas directement de la constitu-
tion dÕun savoir ou de la formulation dÕune rŽponse ˆ une question
scientifique, portent et contribuent ˆ Žtablir un espace et un disposi-
tif du collaboratif. Ces Žcritures font parties de lÕespace o• la pensŽe
se constitue, o• le collectif se nŽgocie. Dans laproduction de lÕŽcrit-
ure collaborativese jouent de multiples mŽta-discours, commentaires
ou annotations directes dÕun contenu plus officiel, qui ont une place
importante dans le rŽsultat final et quÕil semble, au vu de leur intrica-
tion concr•te, de leurmaillagedans lepad, impossible de dŽpartager
rŽellement.

Cette intrication, ce rŽseau dÕŽcritures ˆ deux dimensions (le texte
et lÕidentification des acteursátrices inscrivant), se retrouve Žgale-
ment dans lÕhistorique qui est laissŽ ˆ disposition pendant ou apr•s
lÕatelier. Framapad propose de parcourir les diffŽrents Žtats du texte
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via uneligne du temps(ou timeline), affichant les modifications suc-
cessives. Si ces derni•res sont identifiŽes Ðainsi que les personnes
qui contribuentÐ avec une coloration syntaxique, il nÕest en re-
vanche pas possible de ne voir que les modifications dÕunáe contribu-
teurátrice. Nous devons faire avec ce rŽseautage de textes, m•lŽs et
nŽanmoins identifiables.

Cette question de ce qui coop•re au collaboratif se complexifie par
la dimension de durŽe de lÕŽcriture : lÕoutil choisi propose en effet
de garder trace des diffŽrentes versions du pad. LÕatelier a donc
gŽnŽrŽ une multitude de versions (×Ö ÎÔ× pour •tre prŽcis) enreg-
istrŽes lorsquÕun ŽlŽment du texte Žtait modifiŽ (correction, suppres-
sion, ajout). Dans lÕensemble des versions, et par le principe de ver-
sionnement automatisŽ, les corrections de fautes dÕorthographe ac-
qui•rent le m•me niveau dÕimportance que lÕajout dÕun paragraphe,
dans la mesure o• elles vont toutes deux rŽsulter en la crŽation de
nouveaux Žtats du texte. Chaque intervention bŽnŽficie ainsi dÕun
m•me degrŽ dÕimportance pour le processus collaboratif. Toutes par-
ticipent ˆ la mati•re du collectif. Il en rŽsulte une masse de donnŽes,
ce qui implique une extraction devenue bien plus complexe.

LA QUESTION DE LA REPRÉSENTATION

LÕespace dupad compte actuellement ×ÆÏ paragraphes, ÏÌÆ
phrases et Ì ÔÏÊ mots (ce qui correspond ˆ environ ÔØ pages
imprimables, soit la taille dÕun article consŽquent). Ë cet en-

semble de donnŽes dŽjˆ important devraient •tre ajoutŽes Žgalement
les Žcritures produites dans les diffŽrentschats(discussion instanta-
nŽe de la visioconfŽrence sur Jitsi etchat disponible dans lepad
Framapad), ainsi que les commentaires en annotation dupad, qui
contribuent au collaboratif. LÕabondance des Žcritures, le maillage
entre les diffŽrents niveaux, leurs mouvements dans le collaboratif
notamment posent le probl•me desoutputsenvisageables: comment
retranscrire ce processus dÕŽcriture en train de se faire sans le
rŽŽcrire dÕune seule main et en conservant toute sa dimension col-
laborative ? Quelles reprŽsentations de la performance dÕŽcriture col-
laborative Žtablir pour permettre une lecture, pour lui donner une
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lisibilitŽ tout en gardant la pluricitŽ des traces issues des pratiques
dÕŽcriture individuelles?

Lors du colloque annuel de ÖØ×Æ de lÕassociation (Congr•s des sci-
ences humaines du Canada, UniversitŽ de la Colombie-Britannique
(UBC), Vancouver), une table ronde bilingue conjointe avait rŽuni
plusieurs membres de la communautŽ comparatiste et de la commu-
nautŽ des humanitŽs numŽriques pour mener une rŽflexion sur la
place du comparatisme au sein de nos institutions. Pour retranscrire
et clore cet Žv•nement, la forme du manifeste a ŽtŽ choisie: ÇKnowl-
edge is a commons - Pour des savoirs en communÈ reprŽsente
cette expŽrience de rŽflexion collective. Concr•tement deux objets
bilingues ont ŽtŽ crŽŽs et publiŽs, soit une version imprimŽe ainsi
quÕuneversion numŽriqueparue ˆ la revueSens public.

Dans le cas de notre atelier, lÕoption dÕun travail de rŽŽcriture du
pad sous la forme dÕun article ˆ plusieurs mains semble peu envis-
ageable dans la mesure o• notre dŽmarche sÕest focalisŽe davantage
sur le processus dÕŽcriture collaborative du savoir en tant que tel.
La question que nous nous posons ici est moins celle de la mise ou
remise en forme des donnŽes obtenues que de la reprŽsentation et de
lÕarchivage de ces donnŽes, du jeu possible ˆ partir de ce mŽdia. Nous
souhaitons plut™t proposer quelques pistes pour explorer les possi-
bilitŽs pour structurer un corpus dÕŽcritures collaboratives.

1. Carte des écritures en collaboration

Parce que Framapad fonctionne sur un principe de coloration syn-
taxique: chaque participantáe pouvait choisir une couleur dÕŽcriture.
Cette fonctionnalitŽ fait de lÕespace du pad un espace qui peut •tre
abordŽ comme un objet visuel et plastique. Chaque variation de
couleur indique une dynamique de collaboration (rŽponse, rŽaction,
correction). Le produit de la performance peut ainsi •tre reprŽsentŽ
comme une carte des Žcritures en collaboration :

Ici est surtout visible lÕalternance des Žcritures dans la dynamique du
collaboratif.
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Figure 3 : Extrait du pad
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Figure 4 : Visualisation par Voyant Tools

2. Lexique du collaboratif

Une autre piste pour reprŽsenter les donnŽes de lÕŽcriture collabora-
tive serait lÕanalyse lexicale pour mettre en Žvidence les th•mes les
plus prŽsents dans lÕensemble du document.

Nous avons ici fait un test avec lÕoutil Voyant Tools, outil pour la vi-
sualisation et lÕanalyse de textes numŽriques. Pour procŽder ˆ lÕŽtude
lexicale du produit collaboratif, il Žtait nŽcessaire dans un premier
temps dÕexclure de lÕanalyse tous les mots de liaison. Le collaboratif
est alors reprŽsentŽ par un Žchantillon de mots-clefs, rŽsumŽ et unifiŽ
en ce sens autour des th•mes phares de la rŽflexion de lÕatelier.

Cette analyse lexicale aurait tr•s bien pu •tre rŽalisŽe avec des lan-
gages de programmation comme python, nous avons ici choisit Voy-
ant pour son offre de diffŽrentes visualisations et ses diffŽrents
graphiquesÊ.

3. Mouvement des écritures

Framapad a Žgalement ŽtŽ choisi pour la dimension ludique de son
rŽsultat: une timeline permet de naviguer entre les versions du doc-
ument, permettant ainsi de remonter dans le temps du processus col-
laboratif. Cette visualisation et manipulation dÕun produit textuel de-
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venu watchableou regardable permet de considŽrer le collaboratif
non plus comme un rŽsultat mais comme un mouvement, comme
une perfomance. CÕest un dispositif inscrit dans la durŽe. Parce que
la timeline de Framapad a elle aussi une date de pŽremption, nous
avons procŽdŽ ˆ une captation vidŽo qui prŽsente lÕavantage de re-
produire la fonction de navigation dans le temps de la performance.
La diffŽrence majeure dans cette captation est le rapport ˆ lÕespace
du pad: la timeline de Framapad permet, en parall•le de la naviga-
tion entre les Žtats du document, une navigation au sein de la page.
CÕest-ˆ-dire que je peux faire pause au cours de la timeline pour ob-
server les autres espaces de la page qui ont subi des modifications.
Cette ŽlasticitŽ des mouvements dÕŽcriture nÕest pas possible dans la
reprŽsentation vidŽo.

Ce que capte la vidŽo de la timeline, cÕest notamment les hoqu•te-
ments entre deux dynamiques: la dynamique linŽaire du temps de
la timeline et lÕencha”nement des versions et la dynamique non
linŽraire des Žcritures en train de collaborer ˆ des espaces diffŽrents,
parfois ŽloignŽs, au sein du pad.

Figure 5 : Début de la dynamique d’écriture collaborative
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Figure 6 : Exemple de hocquetement 1

Figure 7 : Exemple de hocquetement 2

De ces diffŽrentes expŽrimentations, il ressort la presque nŽcessitŽ de
sortir du texte brut pour aller envisager des structures plus interac-
tives qui impliquent une visibilitŽ du texte.
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CONCLUSION

La rŽflexion sur la matŽrialitŽ de lÕŽcriture et sa relation au sens
rejoint les observations issues de lÕatelier: les investissements
des espaces dÕŽcritures, les inquitŽtudes vis-ˆ-vis des fonction-

nalitŽs qui les dŽfinissent, la problŽmatique de la reprŽsentation dÕun
corpus dÕŽcritures collaboratives nous am•nent ˆ considŽrer que la
pensŽe et le collectif sont mŽdia. CÕest-ˆ dire que le sens Žmerge dÕun
contexte matŽriel particulier. Il nÕy a pas dÕidŽe prŽalable ˆ une in-
scription Ðcette pensŽe m•me ne prŽc•de pas son Žcriture Ð, ce sont
en rŽalitŽ des conjonctures mŽdiatricesÆqui font Žmerger le sens.

Dans le cadre de lÕatelier, ce que nous a dŽmontrŽ lÕexpŽrience,
cÕest que non seulement la rŽflexion nÕexiste pas hors dÕune rŽalitŽ
matŽrielle de lÕŽcriture, mais que le collectif lui-m•me nÕexiste pas
hors de cette rŽalitŽ. On ne trouvera ni lesƒnnŽadesni Plotin ni
le groupe de rechercheComparative Materialities: Media, Literature,
Theory / MatŽrialitŽs comparatives: mŽdias, littŽrature et thŽoriehors
de lÕinscription concr•te. Le collectif comme la pensŽe quÕil
dŽveloppe ont ŽtŽ ici nŽgociŽs par les caractŽristiques du dispositif
dÕŽcriture collaborative.

BIBLIOGRAPHIE

Barad, Karen Michelle. Meeting the Universe Halfway: Quantum Physics and
the Entanglement of Matter and Meaning. Duke University Press, ÖØØÌ.

Collet, Isabelle. ÒLa disparition des filles dans les Žtudes dÕinformatique: les
consŽquences dÕun changement de reprŽsentation.ÓCarrefours de lÕed-
ucation, vol. n¡ ×Ì, no. ×, ÖØØÏ, pp. ÏÖÐÎÍ.

Derrida, Jacques. ÒLa pharmacie de Platon.ÓTel Quel, no. ÔÖ,ÔÔ, ×ÆÍÊ.

Merzeau, Louise. Òƒditorialisation Collaborative dÕun ƒvŽnement: LÕexemple
Des Entretiens Du Nouveau Monde Industriel ÖØ×Ö.ÓCommunication
et Organisation, no. ÏÔ, June ÖØ×Ô, pp. ×ØÎÐÖÖ,https://doi.org/×Ø.ÏØØØ/
communicationorganisation.Ï×ÎÊ.

Terras, Melissa. ÒFor Ada Lovelace Day Ð Father BusaÕs Female Punch Card
Operatives.Ó Melissa Terras, ×Î Oct. ÖØ×Ô,https://melissaterras.org/

FAUCHIÉ / MELLET / VITALI-ROSATI

ISSUE 14-2, 2023 á 37

https://doi.org/10.4000/communicationorganisation.4158
https://doi.org/10.4000/communicationorganisation.4158
https://melissaterras.org/2013/10/15/for-ada-lovelace-day-father-busas-female-punch-card-operatives/


ÖØ×Ô/×Ø/×Î/for-ada-lovelace-day-father-busas-female-punch-card-op-
eratives/.

Plotinus, Marie Nicolas Bouillet. Les EnnŽades de Plotin. ×ÊÎÌ,
http://archive.org/details/lesennadesdeploØ×bouigoog.

Vitali-Rosati, Marcello. Les Chercheurs En SHS Savent-Ils ƒcrire? ÖØ×Ê,
http://theconversation.com/les-chercheurs-en-shs-savent-ils-
ecrire-ÆÔØÖÏ.

Vitali-Rosati, Marcello. Les Chercheurs En SHS Savent-Ils ƒcrire? Quelques
RŽponses Aux Commentaires Des Lecteurs. Mar. ÖØ×Ê,http://blog.sens-
public.org/marcellovitalirosati/les-chercheurs-en-shs-savent-ils-
ecrire-quelques-reponses-aux-commentaires-des-lecteurs/.

Vitali-Rosati, Marcello, and Jean-Marc Larrue. Media Do Not Exist. Institute
of Network Cultures, ÖØ×Æ,https://papyrus.bib.umontreal.ca/xmlui/
handle/×ÊÍÍ/ÖÖÆÔÌ.

SOURCE DES IMAGES
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NOTES

×. Le billet en question a ŽtŽ publiŽ surThe Conversation(Vitali-Rosati,
ÒLes Chercheurs En SHS Savent-Ils ƒcrire ?Ó). Une rŽponse aux com-
mentaires a ŽtŽ publiŽe dans un deuxi•me billet de blogue (Vitali-
Rosati, ÒLes Chercheurs En SHS Savent-Ils ƒcrire?Ó).�

Ö. Cf. par exemple le _De generatione animalium, ii Ì×ÍaÎ: ôûöÿïøî
úÞî øãïðòøñ ëÙí úøñþìøèí çîéÞí æñ ëõí ðâé äôõìëû öøü÷ ëÚ öÙóê ôûÛ
ëÚ æîîøñ, ëÚ òÝñ æîîøñ ßí ëÙí ôõñýìøèí ôûÛ ëÙí úøñþìøèí åéðñ ëÜñ
çîéýñ, ëÚ ùÝ öÙóê ßí àó÷í. ÇComme nous lÕavons dit, nous pouvons
sans erreur affirmer que les principes de gŽnŽration sont le masculin
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et le fŽminin; le masculin en tant quÕil poss•de le principe de mouve-
ment et le fŽminin en tant quÕil poss•de le principe matŽrielÈ.�

Ô. Plotinus, p. ×Ø-××�

Ï. Melissa Terra en parle dans son travail sur Lovecraft�

Î. La plateforme con•ue pour lÕŽv•nement est disponibleen ligne.�

Í. https://framapad.org�

Ì. CÕest ce que nous dŽtaillons dans la troisi•me partie.�

Ê. La coloration syntaxique ici ne correspond pas ˆ la coloration issue du
pad: il ne sÕagit plus dÕune coloration par individu, mais par terme.�

Æ. Pour Žviter ici une essentialisation du mŽdia (Vitali-Rosati and Lar-
rue).�
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